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MANUFACTURÉS PAR

S. DAÏÏS & FILS
«MIL.

3 déc.

MARCHE DE CHICAGO
Blé ............ 0 81 à 0 84
Maïs ......................................... 0 47 à 0 51$
Avoine....................................... 0 25* à 0 25*
Lard salé ................................. 22 00 à 0 00
Saindoux ................................ 7 57* à 7 62*

Blé, mais et avoine en baisse. Lard salé 
sans affaires, saindoux en baisse.

FUJI 1 Z
UES ( IG iKFS

CABLE
ET

Préparez-vous a Recevoir l'Ennemi
ï]n 1

i
S’EH VIENT

: pays ou le Choléra prévaut coin 
dans l'Inde, la Chine et l'Afrique 

le Pain-Killer est considéré comme h 
plus efficace et le plus sur de tous le.' 
remèdes connus, et les habitants dt 
ces pays y ont la plus yrande confian

Dans les

Lisez l’extrait suivant de la lettre d’un 
missionnaire de la Chine :

Mkssikurs,—J’aurais dû depuis long­
temps avoir accu-é réception de la en iss-' 
de Pùin-Killer que \nu< u,v«-z été as? 
bons de m’envoyer l’année dernière : elit­
es! arrivée comme une Providence. Je 
crois que des centaines de vies ont été 
sauvées par Dieu d’abord, puis par ce re­
mède ensuite. Le Cholér. lit son appari­
tion ici peu de temps après que nous l’eû­
mes reçu
au PAIN-KILLER d 
crit pour le Choléra, 
liste de tous ceux à qui le Pain-Killer fut 
a ‘minislré, et nos assistants du pays nous 
assurèrent que huit sur chaque dizaine de 
ceux qui l’employèrent furent réchappés.

Croyez-moi, messieurs avec reconnais­
sance et dévouement, votre,

Nous eûmes de suite recours
api es le mode pres­
sons gardâmes une

J. M. JOHNSON, 
Missionnaire à Swaton, Chine. 

Déliez-vous de . contrefaçons et imita­
tions. Demandez le véritable “ Perry 
Davis” Pain Killer, et n’en prenez pas

COIN DES RUES

TDalh.ou.Tie et de l’Eglise
on un,

Désire faire s> voir à 
tiques et au 
virons en
en opération toutes 1 
établissement autrefois eu opération 
rue Sussex par M, Selb}- Lee pour la

LEtt TJt

si s nombreuses pra- 
Ottawn et de ses en- 

qa’ il a acheté et mis 
les machines du vaste

ISuiteï
blic d

gén

♦ Madame de N< 
écouté avec la pli 
tention. José Bat 
avec une certaine 
ponse de la vieille 
connaître l'efiet pr 
récit.

—Ce que vous 
raconter est étran 
le comte, dit la mt 
effet, excessivemen 
un amour qui n 
pas dans les condi 
res, c’est plus qi 

‘ violente. Vous li 
ris plus, je suis 
fort émue, et comi 
inquiète. Il faut,

FABRICATION DES CHAUSSURES ^
M. I. Daze désire attirer l’attention du 

public sur ce qui suit 
Le personnel de rétablissement est s 

contredi le plus complet de ci 
Ottawa et est composé d’ouvrier 
mière classe.
TOUTE COMMANDE

Qui lui sera confiée sera exécutée et expé­
diée avec soin sous le plus court délai.

Une SPECIALITE d;m les Commandes
ux sont employés. 
Prix très modérés,

UNE VISITE EST SOLLICITÉE

risgd

Les meilleurs materia 
atisfactioa garnntie.

Sti^Les marchands de la neamnagne fe­
raient bien d'aller visiter cette MANUFAC­
TURE avant d'acheter aille

IZ A.IE DAZE,
Propriétaire. que nous sauvion 

! i garçon.16 mai 84

Le regard du FoIVAlIlti TAPIS etc. mina.
—Oui, raurmui 

le sauver si c’est p< 
—D’après ce que 

dit, mon cher coml 
votre cousin est

5

MAISON DE TAPIS
D’OTTAWA.

A ,A ’>’?'* grand assortiment, les
'ra’wra, et 1 a plus bas prix en

i sans espoir, soit qi 
ait été repouwé oi 

J dont il est épris en
‘âïvJ, i'relarts, Rideaux, tre.

—L’amour du co 
garin n’a point été 
cette raison bien si 
garde caché au f 
cœur et il ignore a 
le cœur de la jeu 
aime appartient à 

—Alors, je ne 
plus du tout, répi 
quise, à moins que 
garin ne soit c

Corniches, Pôles, ClnrnUnrev 
et Meubles <le tonie sorte.

àl»

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA
148 Une SPAHKS.

SHOOLBRED et üie.
Ottawa. 17 Déc 1883. la

I I «A fou
—Hélas ! madai 

comte de Montgi 
‘qu’il aime, il y a 1 
effrayant de franeh 

—Ah ! quel est 
* tacle si effrayant ?

—La jeune fille 
une illustre famil 
pins de sa haute 
immense fortune. 

—Comment, c’e 
—Oui, madame 

» x c’est pour cela q 
■ reux est désespéré,

JÛS. ’ENECAL.
ENTREPRENEUR

DE POMPES FUNEBRES SC.

COIlî DES RUES

York et Dallioiisie,
OTTAWA.

fCERCUEIL GLACIÈRE 

été, fo
conserver les corps en 
urni gratis.

lence et renferme 
cret qui l’étouffe.

—liais n’est-il i 
si, lui Î...I1 est jeu 
tingué, spirituel ; 
plaire.

—Sans doute, m 
quise ; mais la je 
tellement audessn 
son nom et sa forti 
se lever les yeux ] 

—Oh ! la fortun 
fit la vieille dame 
tête.

LI.TACKABERRY
ENCAXTfil it, COURTIEU

MARCHAND
A

Commission
Agit comme arbitre et cummissaire-pri «m-

Bureaux : RUE SP A: i^SBj 
(Enfare’dejl’KetnliRiisseli )

Oi J A WA.

—Pourtant, mai 
J grand, le véritable 
Ë je vous parlais t 

Le comte de Mon 
fait de son amc 
craindrait surtout 
l’accuser de vénali 

1 gas, m’a-t-il dit avi 
j’aimerais mieux 
l’heure plutôt qu 

y mon secret à un 
Mon amor

l

Pour le& meilleeu res ferronneries A bon 
ché, allez chez

llcDOVGALL &■ CUZNElA
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la

CROSSE TARRIERE,

Rue Sussex, et coin de la rue Duke,

vous, 
je le sais, j’ai fait 

I de pour l’extirper 
' et je n’ai pu y pa 

puis prétendre à e 
je l’adore ! Voilà' 'eHArniRRKs. Ottawa.

Kt & MATTAWA, P.Q.
, voi à ce qui me tr 

la jJLa II y eut un mou 
— ce, pendant lequel

v gea la physionomi

MCDOUGALL â CUZNERi
31 Octobre 1883.

E. VEZINA
arrière.

, —Pourtant, rep
comte de Montgi 
sans fortune Je 
fait de folles dé] 
raconté ses petites 
jeunesse. Mais i 
château de ses an 
mes, ses vignobl, 

! hôtel à Paris. 1 
qu’avec tout cela 

■ assez bonne figui 
a ensuite, comme

BIJOUTIER et HORl.OtiER
No, 536, Rue Sussex,

OTTAWA.
CADEAUX DE NOEL ET

DU JOUR DE L'AN 
Assortiment complet de Bagues,.

Epingles, Boucles d’oreilles. M 
en or et en argent

A MOITIÉ PR IA
ge fait à ordre sous le plu 
délai à des prix modérés.

AGENT pour la célèbre montre Wait! k

A mv aux

E- VBZHTA,
Porta Total ne rtn;VARttTY HAÏ L,

1er deo, i a« I

MARCHE D'OTTAWAKIDNEY WORT

C’est un composé purement vé­
gétal de certaines racines médici­
nales, de feuilles et fruits qui sont 
connus depuis longtemps pour avoir 
une valeur spéciale sur les 
diverses de maladies des rognons. 
D’autres remèdes, agissant directe­
ment sur le foi et les intestins pour 
les tenir en ordre parfait, sont com­
binés avec les précédents.

11 est impossible de trouver sur 
la face du globe un remède plus 
efficace pour donner la santé aux 
malades. On poi riait fournir des 
milliers de certificats favorables 
venant de toutes les parties du 
pays, car l’usage de ce remède est 
universel et il est aussi populaire 
dans le Maine et la Californie que 
dans New-York et l'Ohio.

Les louanges que l'on en fait 
dans le Vermont, sa première patrie 
ne sont pas surpassées uar celles 
que l’on entend dans lu Texas et le 
Minesota.

FARINES
Farine forte de boulangers,

par baril................................. $ 5 75 à G 00
Farine extra............................... G 00 à 6 00
Farine de sarrasin.................... 5 50 à 5 75
Farine d’avoine........................ 5 00 à 5 25
Farine de blé-d’inde............... 4 00 à 4 25

GRAINS
.........  1 00 à 1 25
......... 4G à 52

80 à 1 00
.......... 85 à 90
........ 1 70 à 2 00
........  65 à 70
.........  65 à 70
.......... 70 à 75

Blé, le minot....,
Avoine............... ...
Blé-d’inde............
Fois........................

Sarrasin................
Orge.............. ........

LÉGUMES 
Patates nouvelles, le minôt
Patates, la poche....................
Navets le paquet.....................
Betteraves..................................
Choux, la douzaine............
Œuf-.............................................
Pommes, le baril.....................
Prunes rouges, le sceau ......

VOLAILLES
Poulets, le couple..................
Poules, la pièce......................
Canards ......................................
Dindes, la pièce.......................

40 à

05 ù
(K à
25 u
18 à 

4 00 X 6 00 
0 40 à 0 50

60

00
50
18

40 à 70
40 à 50
50 à 60
75 à 1 25 
70 à 75PETITb. GAZETTE VIANDES

Si vous craignez de devenir con- les 100 ,ivres
somptif à cause de votre dyspepsie yeau (au quartier) .........
et de votre manque d’appétit, ou en- Mouton 
core si vous redoutez le choléra

. 6 00 à 6 50 

. U 00 à 9 00
6 à 08

do 8 ù 8 0
DIVERS

parce que votre estomac et vos in- Beurre, en pain
testins sont souvent dérangés, ser- do en sceau.....
vez vous sans hésiter des Amers I^niage...

Canadiens du Dr N. Lecerte, les- sü!f fon.lu 
quels sont le plus sûr rophylacti- saindoux
que ou préventil de ces redoutables Sucre d’érable................. .

Miel, la I vre...................... ...
Sirop d’érable, le gallon...

—Si vous souffrez des affectations Foin nouveau, la tonne..........  15 00 à 00 00
billieuses, maux de tète ou indiges Paille..............
Lion, employez lps Pillules de Noix 
Lontjucs de McGale Prix 25c. la No. 1 le 100 Ibs 
boite. En vente chez C O Dacier, No- ° 
et H F MacCarty Ottawa.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraiches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi Supérieure extra 
cile, M. Duhamel remeicie ses Extra superfin .. 
nombreuses pratiques et le public Fo‘;ie,,“0p™nnee“!>5 
en général de l’encoura.-ement «. ,ie boulangerie- 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. Superfine 
Une visite est respectueusement Fine 
sollicitée Middlings .........

Forte en sacs de 100 lis

25 à 00 
18 à 20 
'0 à 14 
00 à 00 

8 à 10 
12 à 14 
10 à 12*

maladies.
30 cts la bouteille.

12 à 15
1 00

00 à

5 00 à 6 01
PEAUX INSPECTÉES

7 50 à 7 00 
7 00 à 7 50

MARCHE DE MONTREAL
GRAINS ET FA IN. S

.......  $5 25 à 5 30

........ 4 85 à 4 95

........ 4 25 à 4 35

........ 4 75 h 5 25
5 25 à 5 60 
3 2a à 3 40 
3 00 ù 3 25 
2 90 à 3 00 
2 25 à 2 35 
2 15 à 2 20 
I 75 à 2 00

Cher Monsieur,—J’ai beaucoup de plai- p'xlra 
sir à recommander l’Elexir de Down, pour ^U|) 
les rhumes, la toux, et toutes les affections ],'orte de blé roug« d’hiver 
des poumons, soit pour les enfants ou les en poche de 100 Ibs 
adultes, car j’en ai l'ait usage pendant dix oui rm.„p .i-i.;,,,.,

Ians mu famille, et avec le plus grand b '
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, ei nous croyons que chaque 
familie devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résu Ile- 

Tout à vous, John Hit

. 2 75 à 2 80 
. 0 92* à 0 95 
. 0 90 à 1 00 
. 0 95 à 1 00“ rouge du printemps 

Issues de blé :—
Son (gros) 

“ (fin)..
15 50 à IG 00 
19 00

ra de son usage GRAINS GROSSIERS
Sirop des Enfants du Z>r Coderre— l’ois le minot de GG Ibs...

Avoine “ 32 “ ...
Orge “ 48 “ ...
Maïs " 56 “ ...
Seigle “ 5G “ ...

DIVERS

0 91 à 0 92* 
0 43 à 0 45 

55 à 0 65 
70 à 0 00 
70 à 0 71

Lu seul sirop calmant reconnu par 
a profession médicale. Prix 25c. 

.a bouteille. En vente chez C. U. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa

Beurre en tinette.............
Œufs frais la douzaine..
Fromage................. .
Pommes le baril........
Oranges la douzaine
Citrons la caisse ........
Miel en gâteau............
Miel coulé

0 15 à 0 20 
0 22 â 0 25 
0 09$ à 0 10$

........... 4 50 à G 00
.......... o 30 à 0 40

8 00 à 9 00 
0 15 à 0 00 
0 10 à 0 00 
u 08 à 0 I"

ÊfÊfk
TaÀ

la Ib...........
Sucre d’érable nouv. la 1b
S rop d’érable le gall........... 0 90 à
Tabac en rolls la lb.,
Plumes mêlées “

& 1 00
. 0 15 à 0 20 
. 0 12 à 0 14 
. 0 60 à 0 70 
. 0 35 à 0 40

LÉGUMES
Pommes de terre, sac......
Choux, douzaine...................
Navets, minot.......................
Betteraves “ .......................
Carottes, douzaine..............
Concombres, la douzaine.
Haricots verts, minot.........
Petit pois “ “ ..........

.. 1 00 à 0 00 

.. 0 30 à 0 00 

.. 0 00 a 1 20 

.. 0 00 à 1 25 

.. 0 40 à 0 50 

.. 0 20 à 0 00 

.. 0 50 à 0 00 
0 5U à 0 00

ajlS®

.w

MARCHÉ AU FOIN
Foin pressé, la tonne 

“ en bottes 1ère
. 9 00 à 10 00 

* 50 à 9 00 
. G 50 à 7 00 
. 5 00 à 6 50

xxX
qualité(,r‘AvxvV

2e
Paille.

LA PROTECTION SANS EGALE V P 23 XT 11-1-

mm sim:
Manufacturier LE F

—(et)—

T PREMIERE«AltUHAMI île CH VISTRES
EN GROS ET EN DÉTAIL

AMERS CANADIENS 
fRESOR DES UYSPEPTIQUES

Cette préparation guérit, outre 
la Dyspepsie des Tuberculeux ou poitri­
naires, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilites générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydropisies et les Rhumatis-

Préparé par le
Br N. LACERTE.

Lévis, P.Q.
Prix : 30 cts la bouteille.

En rente chez les pharmaciens et en 
dépôt chez

ELZÉAR ALARIE,
71 rue Bolton, Ottawa

2G juillet 1884 la

CLUB HOUSE
[Ancien PomI« de I». O’MEARA]

20, 22 ET 24, RUE GEORGE
Cette maison a été 

meublée à neuf, avec to

Améliorations Mollî mes
avantages spéciaux sont offerts aux 
s de théâtre.

reparée, 
utes les

décorée et

Des
artiste

La buvette est toujours pourvue des meil­
leurs marques de

Vin», I/Kinciir» et Cigares.

T. P. O’CONNOR, Prop.
Ottawa, 2 sept 1884

CHAS IIIMCIIE
No. 40 RUE SPARKS

OTTAWA.

AGENT D’ASSURANCE
sur la VIE et contre le F E U,

Cité et District d’Ottawa.
COMPAGNIES REPRÉSENTÉES

T.o Citizens, DE MONTRÉAL, 
La Northern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian. do 
La Phoenix,

Capital et Actif Réunis
do

au delà de
i®. $-io,ooo.ooo "tw
ASSURANCES SOLLICITEES,

AGENT FINANCIER de 
PLACEMENTS et COURTIER.

ACTIONS de Banques et de Compagnies 
orporées, achetées et vendues pour ar- 
it et sur marge.

_ EMPRUNTS négociés pour particuliers, 
Corporations Municipales et Scolaires, Fa- 
briq es tt Eglises à des conditions très 
avantageuses. Taux d'intérêt réduits :

B®®

ARGENT placé sur garanties <'e première 
classe.

LES capitalistes trouveront leur 
tage à correspondre av -c

M. Chas Desïardins.
BUREAUX :

Edifice «le l’iiôtel KiiMmelI, rne 
SparkN, Ottawa.

Marques de Commerce et Droite d’Auteur 
enregistrés.

1er déc.

a. b. McDonald
EXCAXTEIR UE l,A REINE

MARCHAND

Commission
No. 16 RUE ELGIN

L« Restaurant “ Queen ”
Numéros 13 & 14, Rue ELGIN

Ce restaurant de première classe n’est 
qu’à quelques minutes de marche de tous les 
principaux hôtels. Toujours à point, huî­
tres, et primeurs de la saison. Renas à 
tonte heures. La salle à manger des dames 
est au premier étage. On fait une spécia­
lité des soupes aux huîtres et des dîners
privés

P.S.—Les prix ne sont pas surchargés.
J. H. SPENCER,

Propriétaire.
20 mars 1884

Pilules de Noli Longues Composées
îBj De McGALt

Recouvertes r.

Pour la guér- 
son certaine d‘ 
toutes les affet

verni* ne

m lions bilieuse? 
* torpeur du foit 

maux de tél<3f* MiCAt*-

toutes ei 
ivais fonctionne-

étourdis?V
malaises causés par lo 
ment de l’estonw.

Ces pilules sont vie 11 recommande, 
mme étant un do-: sûrs et des plu.
caces remèdes contre .es maladies plor 

haut mentionnées. Elles ne contiennen1 
pas de mercure ni aucune de ses prépara 
tions. Tout en étant un puissant purgati! 
pouvant être administré dans n* impôt i 
quel cas, elles ne contiennent aucune d> 
ces substances délétères qui pourraient c 
rendre préjudiciables à la santé des enfaut 
ou des personnes âgées. Les Pilulss m 
Noix Longues Composées, de McGale, son* 
préparées avec soin, avec un extrait cor., 
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d'autres principes végétaux, de ma­
nière à les placer au premier rang pan: 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pre* 

offertes au public.
B. E

effi

%

McGALE, Chimiste, 
Montrés

1883

LÉ CANADA, 6 Sept. 1384

ASSOCIATION MUTUELLE
DE

PREVOYANCE
OU CANADA.

Incorporée d'après les Statuts Consolidés 
du Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque année à l'inspection du 
Gouvernement Provincial.

BUREAU PRINCIPAL:

163 RUE ST JACQUES.
MONTREAL.

DIRECTEURS
A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqu 

Jacques Cartier—“ Président.”
Hon. W. W. Lynch M. P. p.( x

Comméssaire des Terres de } Vice 
1» Couronne Québec, P. Q. Président?. 

Ben. Globensky, Ecr., C. R. | 
h- H. Matsue, M. P., Président du bureau 

d Agriculture de la province de Québec. 
John L. Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McEntyre, Ecr., Marchand 
M Babcock, Ecr., Manufacturier 
John L. Hairis, Ecr , Moucton, N. B 
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,
J. J. Guérin, Ecr , M. D

Hon. Alex Lacoste, C. R., M. C. R., et T. 
J. Buaillon, B. C. L.—Aviseurs Légals 
Arthur Gagnon —Secrétoire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Guérin.—Directeur Médical.

Les surplus sont déposés dans le trésor 
provinc'al.

Pour imformations s'adresser à
M. ( HARMS PUNCHAltD

No. 76, RUE SPARKS,
OTTAWA.9 Mal

NOUVELLE MANUFACTURE

JI.IOUTJBR5E
Bloc de ’Hotel Russell, rue Sparks, 

Ottawa.
M. C. H. DOUCET a transporté son ate­

lier d’orfôverie du magasin de bijouterie d< 
M. Laporte au bloc Russell, rue Sparks, e 
il exécutera sous le plus court délai toub 
co i mande telle que bagues. Boucles d'O. 
reilles, Anneaux, Epingles, Chaines, Croix 
en or et en argent. Tourt ouvrages garanti 
et à très bas prix. Une visite est sollicitée.

C. H. DOÜCET,
Propriétaire

2 fév 81

Poudres de Condition d'Alexander
KOUCEN POUR le* ROGNONS

KT AUTRES

Bunmm celkkkks
POUR LRS

CîIl.€SVdL-E*.2K

agent a Ottawa :—C. STRATTON. 
Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick 

VIS.—Les médecines ci-dessus, célè 
lires dans tout le Canada pour leui 

efficacité, e se trouvent que chez M. G. 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les contrefaçons.

T. ALEXANDER.
N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé­

ritable chez V. LAPORTE, rue Rideau ; 
PLUNKETT & FRERE, rue Wellington ; 
et DAGLISH & FRERE, rue Queen, ouest.

CHEMIN OE FER INTERCOLONIAL
Route directe entre l’Ouest et tous les 

points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Cap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
pèche et de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont­
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 
samedi se rendent a Saint-Jean directe

De prompts raccordements sont faits à 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de 1er du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontarh, venant 
de Montréal.

Des chars do première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés a tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des. distances 
convenables.

Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 

lie route, vu qu’elle e^t la plus r pi le 
taux de transport sont aussicl juc ses

bas que ceux de toute autre ligne.
Le trafic -drect est expédié par des con 

vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de l’Iutercolonial est 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou e.. destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de lret eu s’adres^

E. KING, Agent de billets,
No. 15, ruo Elgin, Ottawa. 

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York, 
Toronto.

D. POTTINGËR,
Surintendant général

Bureau du chemin de fer. 
Moncton, N. B., 28 mai 1884.

I/expedif ion «le la Bai»
«l'IIkKl-oii

Halifax, 4 — On a reçu des non- 
” develles du vapeur “ Neptune 

l’expédition de la baie d’Hudson, 
qui était, le 30 juillet, à Ford's Har­
bor, à 24 milles de Main, côte du 
Labrador. Tout le monde à bord 
était bien et on avait arrêté comme 
suit l’établissement des stations : 
No. 1, au cap Chudleigh : H. M 
Burwell, chef du poste d’observa­
tion, avec R Currie et ,1. E. Camp­
bell sous ses ordres: No. 2, sur Vile 
Résolution : Wm Skynner, chef de 
poste, avec H. M. Ramford et W 
II. Jordan sous ses ordres ; No. 3, à 
North Bluff; W. A. Ashe, chef de 
ooste, avec M W. Keating et F 
Drysdale sous ses ordres ; No. 4, au 
cap Espérance : R. F. llubart, che f 
du porte, H. T. Bennett, assistant, 
John W. Chapman et W. Mac 
Donald sous leurs ordres; No 5, à 
Vile Nottingham : C. V. De Bou­
cherville, chef de poste, avec W. 
F. Esdale et A. English sous ses 
ordres : No. ü, à Vile Mansfield : A. 
N. Laperrière, chef de poste, avec 

YouvilleAdam Maher et B 
ses ordres.

SOUS

EN BALLON

On vient de découvrir la direc­
tion des aérostats. L’auteur est le 
capitaine Renard 
qu’est-ce que le capitaine Renard ?

L’anecdote suivante nous l’ap­
prendra :

Lé 9 décembre 1875, le colqnel 
Laussedat s’élevait dans le ballon 
VUnivers, avec Godard comme aéro 
naute, et plusieurs officiers du gé 
nie comme au xi 11 iai res, M. le capi­
taine Renard fais it partie de ces 
officiers.

L’expérience avait lieu à Vin­
cennes.

Le temps était défavorable. Le 
ballon s’éleva jusqu’à six cents mè 
très dans l’air, puis sous la puis­
sance ue la bourrasque il se dé­
chira.

Immédiatement Godard jeta tout 
le leste qu’il avait apporté, afin de 
ralentir la descente, et d’empêcher. 

< s’il était possible, le bal on de st 
déchirer :oinplètement. lais mal­
gré cette précaution, la descente 
s’accéléra avec rapidité ? si bien 
qu’eu arrivant à terre la vitesse étail 
effrayante.

Sauf Godard, qui avait eu Vins- 
pi ration de se jeter sur le ballon 
et de se cramponner au filet, tout 
le monde fut blessé. Le uolonei 
Laussedat eut la jambe cassée. Lt 
capitaine Renard eut, je crois, ui 
bras cassé et une côte brisée.

Mais voici le détail curieux. Pié 
voyant le choc effrayant qui les at 
tendait, le capitaine Renard s’étaii 
assis sur le bord de la nacelle, pre1 
à sauter quand ou approcherait (h 
terre ; et ainsi penché en avant, 
pour guetter le moment favorable, 
il reçut dans la figure une multi­
tude de grains de sable fin.

Sur son lit d’hôpital, le capitaine 
Renard se rappelait toutes les cir­
constances de sa chute. Il cher 
chail d’où pouvait venir le sable 
qu’il recevait ainsi dans les yeux, 
et comprit que ce sable était le lest 
jeté par Godard au commencetnenl 
de la descente et qui, menu et 

* léger, descendait à la fin de la cluite 
moins rapidement que te ballon 
lui-même.

Et avec son esprit positif, recons­
tituant tous les détails ée l’i-xpé

Maintenant,

rience, M. le capitaine Renard en 
arrivait à inventer, sur son lit de 
blessé même, un élévateur à grains
dans lequel le blé, l’orge ou les 
céréales à élever sont mus par un 
courant d’air.

OUVERTURE DES CLASSES
Pour les livres et tous Jrës autres 

articles d’école, il.'esLreconnu Que 
c’est P. C. Guillaume, 455 rue Sus­
sex, qui vend à meilleur marché, 
soit en gros ou en détail, de toutes 
les librairies d’Ottawa.

L’établissement de Tailleur 
Broadway, 133 rue Sparks.

M. P. C. Auclair pour répondre à 
ses nombreuses pratiques, a fa;t 
importer directement de France, 
d’Angleterre, d’Ecosse et des Etats- 
Unis, un choix de draps, tweeds, 
serges d’un genre tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment en main un assor­
timent complet de tweeds cana- 
iiens.

Les meilleurs tailleurs du Panada 
et des Etast-Unis sontattachês à ce 
grand établissement.

Toute commande garantie.
Prix modérés.

P. C. AUGLAiR, propriétaire. 
133 rue Sparks, Ottawa.
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